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tentiaire .de la Sublime Porte. muni des pleins pouvoirs 1809 
imrérials, j'ai en Vt"rr-u de r.t-~ mêmes pleins' pouvoirs 
im perialso ficoé et cacht:té cet inHrument, le qn~l aya nt 
é'ré égalem~r:H: t1gné par ie pli-niporenriaire de S. M. le 
P.a dicr.an de la Gr,ndt:: .: Uré tagnt>, d':!prè~ la teneur de 
ces 1Tlêmes ple ins pouvqirs , j'ai remi s au fusdit plénipo­
tenti~ire le préfcnt t-n éch&l~ ge d'un autre infrrument 
tout à fait conf,,rmP . écrit f- n langue Frauçaife avec la 
traduction qui m'a été remiCe de fa pHt. ' 

19· 
Traité de paix d'amitié et d'allipnce entre la~~ Jau v. 

Grande- Bretagne et la Juuta d' E~fPagne, 
jzgné à Londres le 14 Janvier 1809. 

1 (Journal politique de V•yde 1809, Nr QO. 9r. et fe trouve 
en .dtlemcmddausPolitifdzes Jottnzat 1809 T. II. p. 1035·) 

Au 1wm de la faiute et iud~vijible T1'il!ité. 

Les é\'épemens furvenus en Efpagne ont mis terme 
aux. hoftilités qui malheureufemen t eurfnt lieu entre !a 
Grande- Brétagne et I'Eîpa~ne, et ont réuni lei armes de 
l'une et de l':ln tre contre leur ennemi commun. Il d t 
donc indispenfabl ement necefTaire que les nouvelles rela· 
tions qui ont lit>u ent-re les deux nations, et qui font 
liées enfemble. par l'alli:Jnre la pins intime, fuient confo­
lidées par un traité formd de pJi x. d'amitié et d'alliance. 
Sa l\Iajdl:é ie Roi du Hoyaume uni d~ la G r:1 nàe-Brét~gn e 
et d'Irlande et la Junta centrale fuprême cie l' Ji~fp"igo~ 
et des ln des qui agit au nom de Ferdinan d Vl [. ont par 
conféquent nommé et autorifé pour conclure le traité 
necetfllire !avoir: 

Sa Majeilé le Roi du Royaume uni de la Grande- Bré­
tagne et d'Irlande le Si eur George Can nir:g, m·embre du 
confeil privé de Sa 1\1ajei1:é et premier Secrétaire d'Etat 
pour les a:ff;Jires étrangères et la Junta centrale fup rêrne 
de l'Eîpagne et des lDdet qui a~it au nom de Ferdinand 
VII. Don Jouan Ruiz de Apodaca, Commandtllr de !\Jal .. 
la ga et Al ganga ct de l'ordre mi!ltaire de Calatrava, Con ­
.. ' L ~ tre::i. mi -
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1809 treamiral ~e~ force~ ~avales. r~yales '. en~oyé extraord}· 
na ire et mmtllre plentpotentJatre de F erdmand V 11. pres 
Sa Majefré le Roi de Angleterre, lesquels après avoir 
échangé leurs pleinspouvoirs rt:fpectifs font convenus des 
articles fui vans: 

Paix et ART. J. Il y an ra entre Sa Majefié le Roi du Royaüme 
alliance uni de la Grande- Brétagne et d'Irlande et Ferdinand V II. 

ain fi qu'entre tous leurs royaumes, ét~ts, poftèffions et 
fu jets une paix chrétienne, durable et inaltérable, amitié 
éternelle, fiocère et l'alliance la plus intime pendant la 
guerre; il y aura auffi également un entier oub li de tou­
tes les hofi:ilités commifes dans la dernière guerre. 

l'rifcs. ART. II. Afin de prévenir toutes les plaintes et dif-
ferends qui pourraient réfulter au fujet des priîes faites 
après la déclaration émanée le 4 Juillet de l'année der­
nière par S. M. Britannique on efi: conventl. de part et 
d'autre, que les vaift'eaux et les propriétés qui après la 
date de la fusdite déclaration ont été pris de part et d'au­
tre fur quelque mer ou dans quelque partie du monde 
que ce foit fans exception ni égar-!l de tems ou de lieu, 
feront rendus, de part et d'autre. Et comme l'occupa­
tion éventuelle de quelque port de la presqu'ile par l'en­
nemi commun po.urrait occafionner des difficul tés à l'e­
gard des vaiffeanx qui ignorant cette occupation pour­
raient diriger leur cours d'un autre port de la presqu'ile 
ou des colonies vers un port ainfi occupé, et puisqu'il eft 
auffi poffible que des fujets Efpagnols des ports ou pro­
vinces ain fi occupées par l'ennemi pourraient entreprendre 
de fe fouftraire avec leurs propriétés à la puiffance de l'ena 
nemi, les parties contractantes font convenues que les 
vaHTeaux Efpagnols qui voudraient de cette manière entrer 
dans un port occupé par l'ennemi on qui ent~·eprendroient 
d'en échapper ne feront point pris ni lenr cargaifon de­
clarée de bonne prife, m:1is qu'ils feront fecourrus et as­
:fiftés de tontes manières par les forces navales de 
l'Angleterre. 

secouTs ART. 111.. Sa Majefté Britannique s'engage d'affifrer 
n~~ ~: de tou tes fes forces la nation Efpagnole dans la lutte con­

tre la France, et promet de ne rrconnaître ancun autre 
Roi d'Efpagne et des Indes que Ferdinand VII. et fes 
héritiers ou tel autre que la nation Efpagnole reconnaî­
trait; tandisque le Gouvernement Efpagnol s'engage de 
fon côté à ne ceder en aucun cas aucune portion du ter-

ritoire 
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ritoire ou des ~offeffions' de la monarchie Efpagnole 1809 
dans aucune parue du monde. 

ART. IV. Les parties contractantes font convenues. Paix 
de faire caufe commune contre la France et de ne con-. Favec la 

1 J • 11 ·r~ d' rance. c ure a paiX -avec cette r u1 1ance que e concert. 
ART. V. Le préfent traité fera ratifié par les deux. Ba~ili-

l parties, et l'échange des ratifications aura lieu à Londres. cauonr. 

dans l'efpace de deux mois ou plutôt s'il eft poffible: 
En foi de quoi Nous Plénipotentiaires fousfignés en 

vertu de nos pleins pouvoirs refpectifs avons figné le pré­
fent traité de paix, d·amitié et d'alliance et y avons appofé 
le cachet de nos armes. 

Fait à Londres, le 14 Janvier I8og. 

Signé: GEORGE C..;\NNING. 

JouAN Roi~ APoDACA. 

Article flparé I. 
E!cadr. 

Le Gouvernement Efpagnol s"erigage à prendre les Efp~gn. 
mefures les plus efficaces pour empêcher que les efcadres e~_t ~rau•. 
Efpagnoles dans les ports d'Efpagne ainfi que l'efcadre ça

1 
e. 

Françaife prife au mois de Juin dernier dans le port de 
Cadix, ile tombent point au pouvoir de la France; à cette 
fin Sa Majefté Britannique s,engage de coopérer de tous 
fes moyens. 

Le préfent ~rticle féparé aura la même force et valeur 
que s'il étoit inféré- mot pour mot dans le traité de paix, 
d'amitié et d'alliance iigné aujourd'hui, et fera ratifié en 
même tems avec lui. 

En foi de quoi nous fousfignés plénipotentiaires 
l'avons Hgné etc. , 

Fait à Londres, le 14 Janvier 1809. 

Signé: GEORGE CANNING. 

JouAN Ruiz DE APODACA. 

Article Jéparé II. 
Nombre-

Des négociations feront ouvertes pour un traité qui du fe· 
fiipulera le montant des forces auxiliaires à fournir par couu._ 

Sa Majefté Britannique en vertu de l'art, III. du préfent · 
traité. 

L 3 Le 
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1809 Le pré ft nt :Hticle a ur~ la tl' ème force et ''valeur que 
s'il était inféré mot pour m1)t rl . .,ns le traité dt> p•ix. d'a­
mitié ct d'nlliance ligné ~11jourd'hui, ct fera ratiiié en 
même tems avec lui. 

En foi de quoi nous fou ~ fignés plénipotentisirei: Pa· 
vons figné etc. 

Fait à Londres, le 14- Janvier 1809• 

Sign~: GEORGlo: CANNT:'-:0. 

JouAN .Ru1z DE APODAï.A. 

Article -additionne!. -
corn· Les circonfhnces :-~ctuelles ne permettant point de 

mercc~ négociation en règl e pour un traité de commerce entre 
les deux Etats, les hautes parties contractantes s'obli­
gent réciproquement de procéder ' auffirôt que poffible ' 
à une pareille négociation; pend ant cet intervalle elles ,1 

promettent de procurer au commerce des fujets de part 
et d':sutre toutes les facilités poflibles pour autant qu'elles 
repbfent fur la bafe de la reciprucité. . 

Le préîent article additi on nel aura la même force et 
valeur que s'il fe trouvait inféré dans le traité même. 

Fait à Londres ce 21 Mars 1809. 

Si gué: 

,. 

GEORGE CA:x..,;rxa. 

]OUAN RUIZ APODACA. 


